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Résumé 
Contexte
Dans l’Extrême-Nord du Cameroun, région soumise à une forte pression zoonotique, à l’insécurité et aux épidémies récurrentes, l’approche One Health constitue une réponse pertinente aux défis sanitaires. Dès 2021, un projet mené par la Croix-Rouge camerounaise et française a visé à renforcer la détection précoce et la riposte épidémique via l’intégration de cette approche à l’échelle locale.
[bookmark: _GoBack]Objectif
Évaluer l’opérationnalisation de l’approche One Health à travers la création de comités multisectoriels et l’articulation avec la surveillance communautaire, en analysant leur fonctionnement, leur acceptabilité et leur durabilité.
Méthode
Deux évaluations (2024–2025) ont combiné enquêtes CAP, entretiens semi-structurés et analyse des données de surveillance dans quatre districts (Kousseri, Moutourwa, Yagoua, Maroua 3). Les acteurs interrogés incluaient membres des comités One Health, volontaires communautaires, autorités sanitaires et administratives.
Résultats
Des comités One Health, officialisés par arrêtés préfectoraux dans quatre départements, ont réuni santé humaine, animale, environnement, agriculture et administration locale. En parallèle, un système de surveillance communautaire a été mis en place dans 36 aires de santé, permettant la détection active des maladies à potentiel épidémique, y compris zoonotiques. Cette synergie a renforcé la coordination entre secteurs et amélioré la remontée d’alertes (rage, choléra). L’acceptabilité a été élevée : 91,7 % des volontaires ont perçu une adhésion communautaire forte. Toutefois, l’ensemble des dispositifs dépendaient d’un financement unique assuré par la Croix-Rouge française, sans mécanisme de relais national ou local identifié.
Conclusion
L’approche One Health, articulée à la surveillance communautaire, s’est révélée fonctionnelle et bien acceptée en contexte de crise. Sa pérennisation passe par son inscription dans les politiques nationales et l’identification de financements stables à l’échelle locale.
Mots-clés : One Health, surveillance communautaire, zoonose, Cameroun, santé publique
Déclaration de liens d’intérêts : Les auteurs déclarent ne pas avoir de liens d’intérêts.

